
Christian PONS
Président de l’UNAF

Chères avettes à qui 
nous devons tant, merci !

Chères avettes ! Quel bonheur 
de vous connaître, de vous ac-
compagner et de partager en-
semble autant de moments ! 
Nous vous devons tant… 
Comment ne pas vous remer-
cier dès maintenant et pour 
toujours. Ces quelques mots 
chargés d’humilité et de re-
connaissance devraient orien-

ter nos choix stratégiques, politiques et syndicaux. Que 
serions-nous sans la pollinisation des fleurs, des végé-
taux par les abeilles et les pollinisateurs sauvages ? Les 
apiculteurs, qui sont présents sur tout le territoire natio-
nal, sont indispensables dans le paysage agricole fran-
çais. Comment oser parler de souveraineté alimentaire 
sans reconnaître le rôle primordial des abeilles et donc 
des apiculteurs quand 75 % des cultures alimentaires 
dépendent au moins et en très grande partie de la pol-
linisation (fruits, légumes, oléagineux, semences, etc.), 
quand un tiers des ressources alimentaires de la pla-
nète en dépend et quand les deux tiers de notre diver-
sité alimentaire en dépendent également ? Les abeilles 
et l’ensemble des pollinisateurs contribuent aussi à la 
reproduction de 80 % des plantes à fleurs essentielles à 
la biodiversité, au maintien des sols, au cycle de l'eau, à 
la régulation du climat par la densification de la végé-
tation, en un mot à la sauvegarde du vivant. Au niveau 
de la dépendance alimentaire, en terme économique, 
cela représente, pour notre seul pays, de 3 à 5 milliards 
d'euros et plus de 35 à 50 milliards pour le volet concer-
nant la biodiversité. Nous formons donc bien avec nos 
abeilles un duo d'exception indispensable pour la pré-
servation de cette souveraineté alimentaire.
Cependant, certains élus, enfermés dans un déni corpo-
ratiste et une vue à court terme, continuent à nier l'évi-
dence et veulent faire voter des lois pour un retour par 
exemple de néonicotinoïdes tueurs d’abeilles. La guerre 
est à nouveau déclarée et, plus que jamais, nous devons 
défendre nos abeilles, notre profession et la santé hu-
maine. Pour cela, il faut qu'une majorité d'apicultrices et 
d’apiculteurs rejoignent les rangs des syndicats natio-
naux comme l’UNAF, qui est une structure syndicale in-
dépendante, libre de parole, autonome financièrement 
et juridiquement. Elle n'est pas non plus sous tutelle de 
l'Etat et du ministère de l'Agriculture, contrairement à 
certaines autres structures apicoles qui n'ont aucune 
prérogative syndicale.
Notre but est simple : être les plus nombreux possible 
dans le syndicalisme, car si notre ADN est la sauvegarde 
des abeilles et des pollinisateurs, nous sommes par la 
même tous des « lanceurs d’alertes ». Pour cela, nous 
devons combattre l'agrochimie, l'agro-alimentaire, 
l'agrobusiness en rassemblant à nos côtés le grand pu-
blic, les médias, les associations environnementales et 
les élus. Pensons aux générations futures, à nos enfants, 
à nos petits-enfants, car personne ne pourra dire : « Je 
ne savais pas ». Nous avons également une arme de 
dissuasion absolue qu'est la pollinisation. Et si un jour 
les apiculteurs s’en servaient et décidaient de ne plus 

Edito

déplacer les ruches pour polliniser… Il suffit de voir l’ef-
froi des producteurs d’amandes en Californie qui, ap-
prenant que les apiculteurs américains avaient subi cet 
hiver des mortalités dramatiques jamais vues, de l’ordre 
de 70 %, s’inquiètent de ne pas trouver suffisamment 
d’abeilles pour polliniser leurs vergers… Et un amandier 
sans abeilles, c’est environ 250 kg d’amandes, mais avec 
le concours des abeilles c’est plus de deux tonnes !

Frelon asiatique
Les décrets d'application de la nouvelle loi pour com-
battre le frelon asiatique sont en discussion et nous par-
ticipons régulièrement aux tables rondes et échanges 
avec le groupe de travail relatif à l'abeille et l'apiculture 
de l'Assemblée nationale qui comprend une vingtaine 
de députés. Nous vous tiendrons régulièrement infor-
més des avancées de ce dossier. En attendant, nous 
ne baissons pas les bras et nous avons le plaisir de 
vous inviter à découvrir le nouveau « Guide frelon asia-
tique » qui vous présente les dernières infos en termes 
de piégeage, de destruction des nids, de protection 
des abeilles, de stratégie de lutte comme des retours 
d’expériences… Un supplément essentiel de la revue 
Abeilles & Fleurs qu’il ne faut surtout pas hésiter à prê-
ter aux amis, aux élus… La lutte contre le frelon nous 
concerne tous !

Des mortal ités préoccupantes
Dans plusieurs régions de France, les pertes hivernales 
s’avèrent très élevées. Frelons asiatiques, accoutu-
mance des varroas à l’amitraze, pesticides, mauvaise 
fécondation des reines… les hypothèses sont multiples. 
Afin de soutenir les apicultrices et les apiculteurs en dé-
tresse, l’UNAF a sollicité l’aide des pouvoirs publics pour 
mettre en place des mesures exceptionnelles permet-
tant de rebondir et pérenniser les cheptels.

APIdays® 2025
Dans le cadre de notre programme « Abeille, Senti-
nelle de l’Environnement® », les journées nationales 
APIdays® se dérouleront les 12, 13 et 14 juin 2025. Cette 
belle manifestation est organisée en lien étroit avec nos 
partenaires, toujours fidèles et toujours plus nombreux, 
dans tout l'Hexagone mais aussi à La Réunion, à la Gua-
deloupe ou à la principauté de Monaco. Partout, nos 
apiculteurs référents, nos syndicats départementaux 
se mobilisent pour faire de ce moment convivial et fes-
tif une grande fête de l’abeille, des apiculteurs et des 
produits de la ruche avec des expositions, des ateliers, 
l’extraction du miel… Merci à tous !

Avec le mois de mai, voici venu le temps de 
l´essaimage et des premières récoltes ! 
Survei llons nos colonies, n´hésitons pas 
à les multiplier, en espérant que les conditions 
météorologiques nous 
soient favorables, 
nous en avons besoin !
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